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
« TUFS CALCAIRES ET TRAVERTINS
QUATERNAIRES : MORPHOGENÈSE,
BIOCÉNOSES, PALÉOCLIMATS ET
IMPLANTATIONS PALÉOLITHIQUES »
La réunion spécialisée de la SGF présentée par
l’Association Française pour l’Etude du Quaternaire
– AFEQ – intitulée « Tufs calcaires et travertins quater-
naires : morphogenèse, biocénoses, paléoclimats et
implantations paléolithiques » (« Quaternary calca-
reous tufa and travertine : morphogenesis, biocenosis,
palaeoclimates and palaeolithic settlements ») s’est
tenue à la Maison de la Géologie, le 21 Novembre 2005.
Cette journée était organisée dans le cadre du projet
SITEP (Signature climatique des Interglaciaires dans
les Tufs Européens, réponse des Environnements et
impact sur le Peuplement paléolithique) du Programme
Eclipse II du CNRS.
Elle a réuni quelques 50 participants venus de diffé-
rents pays européens, démontrant ainsi l’intérêt de la
communauté scientifique pour le sujet traité. Le pré-
sent volume, et sa suite prévue pour la fin de l’année
(Quaternaire 16, 4), rassemble des articles tirés des
communications présentées lors de cette journée, mais
également des contributions proposées par d’autres
collègues. Cette ouverture du support écrit à des parti-
cipants autres que les seuls orateurs permet d’aborder
une gamme de sujets plus diversifiée, tant sur le plan
thématique que géographique.
A l’exception du tuf Pleistocène moyen de La Celle-
sur-Seine qui fait l’objet du premier article, les forma-
tions présentées dans les manuscrits de ce premier
volume sont d’âge holocène. Leur répartition géogra-
phique est large et s’étend du Pays de Galles au Nord
jusqu’au midi de la France. Les approches paléontolo-
giques sont diversifiées (mollusques, mammifères,
empreintes foliaires) et, couplées aux études géomor-
phologiques, permettent des reconstitutions paléo-
environnementales croisées bien documentées. Dans le
cas des formations holocènes l’impact de l’emprise
humaine et la part des causes climatiques dans la for-
mations des tufs et travertins sont discutées. Ces contri-
butions apportent de nouvelles données en particulier
sur la chronologie de la formation des dépôts carbona-
tés tant dans le Nord que dans le Sud de la France.
L’étude à haute résolution des variations climatiques
est abordée à travers l’analyse d’enregistreurs géochi-
miques tels que les isotopes stables δ18O et δ13C (tuf de
Caerwys situé au nord du Pays de Galles) ou encore par
l’analyse spectrale de la lamination saisonnière du con-
crétionnement travertineux de l’aqueduc de Fréjus.
Ces diverses contributions permettent de démontrer
le potentiel informatif contenu dans les formations car-
bonatées pour la reconstruction à haute résolution des
paramètres climatiques et environnementaux des diffé-
rentes périodes interglaciaires du Quaternaire. Enfin, la
datation directe des formations tufacées par U/Th-
TIMS offre des possibilités uniques de calage géochro-
nologique des différents interglaciaires du Pléistocène
depuis 400 ka BP environ, notamment au sein des
grands systèmes de terrasses fluviatiles.
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